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A propos de Tchernobyl (1986) 
 

Lors du congrès de la Fédération Française des Sociétés de Protection de la Nature, du 8 au 11 mai à 
Limoges, la catastrophe de la centrale nucléaire de Tchernobyl a fait l’objet de longues conversations. 

Afin de faire part de ses positions, face à l’absence d’informations précises, et de rappeler ses 
convictions, la Fédération a rédigé un communiqué transmis aux différents médias. 

Vu l’ampleur de l’événement, et la nécessité que chacun d’entre nous prenne connaissance de la 
position comme de nos association, nous publions ci-dessous le texte officiel de la F.F.S.P.N. 

Précisons que, suite à ce communiqué et aux différentes manifestations de mouvements écologistes, 
ainsi qu’aux prises de positions de scientifiques, le  gouvernement français a reconnu le manque de 
transparence de l’information dans cette affaire : mutisme national quasi général, alors que le Ministre de 
l’Environnement déclarait il y a peu : « Tout peut arriver avec l’énergie nucléaire dans les prochaines 
années ». 

Une structure interministérielle d’information doit être mise en place afin « d’informer médias et 
public quand ils le souhaiterons ». C’est un premier pas, mais les chiffres émaneront-ils encore une fois du 
seul S.C.R.P.I. ? Quels seront la précision des chiffres et le délai nécessaire à l’obtention de ces résultats  ? 

Le directeur du S.C.R.P.I. qui, durant plusieurs jours, a occulté les faits (chiffres concernant la 
radioactivité, passage du nuage…) a compromis une nouvelle fois la crédibilité des ses services. 

La politique menée jusqu’à ce jour « rassurer à tout crains » est dangereuse et parfois malhonnête. 
L’Etat doit savoir informer les citoyens sans provoquer de panique, car l’information, c’est le respect des 
individus, et c’est aussi pour l’état assumer l’option nucléaire dans son intégralité. 

La catastrophe de Tchernobyl aura mis en évidence, même aux yeux des plus irréductibles défenseurs 
de l’énergie nucléaire, le danger de l’atome. Cet événement tragique marquera-t-il l’amorce d’un tournant 
dans la politique énergétique de la France vers l’abandon progressif du programme nucléaire ? 
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